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2-8 MARS

Rends grâces
à Jéhovah
et sois béni
PAGE 8 ˙ CANTIQUES : 2, 75
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9-15 MARS

Pourquoi nous célébrons
le Repas du Seigneur
PAGE 13 ˙ CANTIQUES : 8, 109
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16-22 MARS

Construisez-vous
une vie de couple
solide et heureuse
PAGE 18 ˙ CANTIQUES : 36, 51
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23-29 MARS

Laissez Jéhovah fortifier
et protéger votre couple
PAGE 23 ˙ CANTIQUES : 87, 50
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30 MARS – 5 AVRIL

L’amour indéfectible
est-il possible ?
PAGE 28 ˙ CANTIQUES : 72, 63
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ˇ Rends grâces à Jéhovah et sois béni
Nous cultiverons et entretiendrons notre reconnaissance
envers Jéhovah en méditant sur ses bontés et en le remer-
ciant. Un état d’esprit reconnaissant nous aidera à combat-
tre l’ingratitude et à supporter les épreuves. Le texte de
2015 nous y encouragera tout au long de l’année.
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ˇ Pourquoi nous célébrons le Repas du Seigneur
Cette étude explique pourquoi commémorer la mort de
Jésus. Elle explique également ce que représentent le pain
et le vin du Mémorial et comment un chrétien sait s’il doit
ou non avoir part aux emblèmes. Elle montre comment nous
pouvons personnellement nous préparer pour le Repas du
Seigneur.
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ˇ Construisez-vous une vie de couple solide
et heureuse

ˇ Laissez Jéhovah fortifier et protéger
votre couple
Les conjoints luttent contre un nombre croissant de pres-
sions et de tentations. Mais avec l’aide de Jéhovah, il leur
est possible d’entretenir une relation solide et heureuse.
Le premier article parle de cinq « briques » essentielles à la
construction d’une union solide et durable, et du « mortier »
qui peut lier ces briques. Le second montre comment un
couple peut renforcer ses défenses spirituelles.
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ˇ L’amour indéfectible est-il possible ?
`
A quoi ressemble le véritable amour entre un homme et une
femme ? L’amour durable est-il possible ? Comment se mani-
feste-t-il ? Découvrons ce que le Chant de Salomon nous en-
seigne sur l’amour indéfectible.
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IL Y A quelques années, Cesar et sa
femme, Rocio, menaient une vie confor-
table en Californie. Cesar, spécialiste en

chauffage, ventilation et climatisation, travaillait à
plein temps. Rocio quant à elle travaillait à temps
partiel dans un cabinet médical. Ils étaient proprié-
taires de leur maison, et n’avaient pas d’enfant.
Mais il s’est passé quelque chose qui a changé
leur vie.
En octobre 2009, le bureau de la filiale des

´
Etats-

Unis a envoyé une lettre à toutes les congrégations
du pays : Les frères et sœurs ayant des compéten-
ces techniques étaient invités à se porter volontai-
res pour participer à l’agrandissement des installa-
tions de la filiale situées à Wallkill, dans l’

´
Etat de

New York. Même ceux qui avaient passé l’âge d’être
Béthélites étaient les bienvenus. « Vu notre âge,
expliquent Cesar et Rocio, nous savions que c’était
l’occasion ou jamais de travailler au Béthel. Alors
pour rien au monde nous n’allions la manquer ! » Le
couple a aussitôt envoyé sa demande.

Une année s’est écoulée sans que Cesar et Rocio
reçoivent d’invitation. Néanmoins, ils ont travaillé à
leur objectif en simplifiant leur vie. « Nous avons
transformé notre garage en studio pour pouvoir
mettre notre maison en location, dit Cesar. Puis,
nous avons quitté le 200 mètres carrés de nos rê-
ves, que nous avions construit environ deux ans
plus tôt, pour un 25 mètres carrés. Grâce à ces
changements, nous étions mieux à même d’appor-
ter notre aide au Béthel, si jamais nous y étions in-
vités. » Que s’est-il passé ensuite ? « Un mois après
nous être installés dans notre petit appartement,
continue Rocio, nous avons été invités à devenir vo-
lontaires temporaires à Wallkill. C’était clair : en sim-
plifiant notre vie, nous avions donné à Jéhovah quel-
que chose à bénir. »

J
´
EHOVAH B

´
ENIT LEUR ESPRIT DE SACRIFICE

Comme Cesar et Rocio, des centaines de frères et
sœurs ont fait des sacrifices pour participer aux
travaux de construction qui se déroulent dans
l’

´
Etat de New York. Nombre d’entre eux participent

I LS SE SONT OFFERTS
VOLONTAIREMENT

dans l’
´
Etat de New York

Chantier de Warwick,
juin 2014.
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4 LA TOUR DE GARDE

à l’agrandissement des bâtiments de Wallkill, tan-
dis que beaucoup d’autres ont la joie d’apporter
leur aide à Warwick, à la construction des bâti-
ments où sera transféré le siège mondial�. Quan-
tité de couples ont quitté leur belle maison, des
emplois bien rémunérés et même leurs animaux
de compagnie pour servir Jéhovah plus pleine-
ment. Jéhovah a-t-il béni cet esprit de sacrifice ?
Oui ! Prenons plusieurs exemples.

Way, un électricien, et Debra, tous deux appro-
chant de la soixantaine, vivaient au Kansas. Ils ont
vendu leur maison et la plupart de leurs biens, et
se sont installés à Wallkill pour être volontaires
non résidents�. Bien que ce choix les ait obligés à
apporter des changements dans leur vie, ils esti-
ment que ces sacrifices en ont vraiment valu la
peine. Concernant son affectation au Béthel, De-
bra observe : « Parfois j’ai l’impression d’avoir mis
un pied dans l’une de ces scènes de construction
du Paradis qu’on trouve dans nos publications ! »

Melvin et Sharon, de Caroline du Sud, ont vendu
leur maison et leurs biens pour aller prêter main-
forte aux travaux de Warwick. Même si faire ces sa-
crifices n’a pas été facile, le couple est fier de

� Voir l’Annuaire 2014 des Témoins de Jéhovah, pages 12-13.
� Un volontaire non résident travaille un ou plusieurs jours par

semaine au Béthel, tout en prenant en charge son logement et
ses dépenses personnelles.

participer à ce chantier historique. Ils déclarent :
« La joie de se dire qu’on fait quelque chose pour
soutenir l’organisation mondiale est un sentiment
extraordinaire. »

Kenneth, retraité du bâtiment, et Maureen ont en-
viron 55 ans. Ils ont quitté la Californie pour War-
wick. Pour se rendre disponibles, ils ont demandé
à une sœur de leur congrégation d’avoir un œil sur
leur maison, et à leur famille de s’occuper du père
âgé de Ken. Regrettent-ils d’avoir fait des sacrifices
pour aller au Béthel ? Pas du tout ! « Nous en reti-
rons d’immenses bienfaits, dit Ken. Si c’est tou-
jours facile ? Non, bien sûr, mais notre vie est
très enrichissante ; nous recommandons vivement
cette forme de service. »

DES DIFFICULT
´
ES

`
A SURMONTER

La plupart des frères et sœurs qui se sont rendus
disponibles ont eu à surmonter certains obstacles.
Par exemple, William et Sandra, la petite soixan-
taine, étaient bien installés et coulaient des jours
heureux en Pennsylvanie. Ils avaient une entre-
prise d’usinage de précision florissante, de 17 em-
ployés. Ils appartenaient à la même congrégation
depuis l’enfance et la majorité des membres de
leur famille ne vivaient pas très loin de chez eux.
Alors, quand l’occasion leur a été offerte d’être vo-
lontaires à Wallkill, ils ont compris que la saisir si-
gnifierait quitter presque tous leurs proches et tout

Quelques couples du chantier de Wallkill.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=302014042&srcid=pdf


ce qui leur était familier. « Pour nous, le plus dur a
sans aucun doute été de quitter notre petit uni-
vers », dit William. Mais, après avoir beaucoup prié,
le couple a décidé de partir, un pas qu’ils sont ra-
vis d’avoir franchi. « Rien n’est comparable à la joie
de participer directement à cette œuvre et de col-
laborer avec la famille du Béthel, s’enthousiasme
William. Sandra et moi sommes plus heureux que
jamais ! »

Ricky, conducteur de travaux à Hawaii, a été invité
à être volontaire sur le chantier de Warwick. Sa
femme, Kendra, voulait qu’il accepte. Cependant,
le couple avait une préoccupation légitime : cette
nouvelle vie conviendrait-elle à Jacob, leur fils de
11 ans ? Ricky et Kendra se demandaient s’il était
sage que la famille parte vivre dans l’

´
Etat de New

York et si leur fils parviendrait à s’adapter à un ca-
dre de vie totalement différent.

« L’une de nos priorités, dit Ricky, a été de trou-
ver une congrégation avec des jeunes ayant une
bonne spiritualité. Nous voulions que Jacob ne
manque pas de bonnes fréquentations. » Tout
compte fait, la famille a atterri dans une congréga-
tion comprenant très peu d’enfants mais plusieurs
Béthélites. « Après notre première réunion avec
cette congrégation, raconte Ricky, j’ai demandé à
Jacob comment il la trouvait malgré l’absence

d’enfants de son âge. Il m’a répondu : “Ne t’in-
quiète pas, papa. Je me ferai copain avec les jeu-
nes frères du Béthel.” »

Et en effet, les jeunes Béthélites se sont liés d’ami-
tié avec Jacob. Qu’en est-il résulté ? « Un soir, se
souvient Ricky, en passant devant la chambre de
mon fils, j’ai vu que la lumière était toujours allu-
mée. Je m’attendais à le surprendre en train de
jouer à un jeu vidéo, mais non : il lisait la Bible !
Quand je lui ai demandé ce qu’il faisait, il a dit : “Je
fais le jeune Béthélite qui doit lire la Bible en un
an.” » Inutile de dire que Ricky et Kendra sont en-
chantés, non seulement parce que Ricky a la
possibilité de participer aux travaux de Warwick,
mais aussi parce que leur déménagement a fa-
vorisé les progrès spirituels de leur fils (Prov.
22:6).

ILS NE S’INQUI
`
ETENT PAS POUR L’AVENIR

Les chantiers de Wallkill et de Warwick s’achève-
ront forcément ; les volontaires se doutent donc
bien que leur présence au Béthel est temporaire.
S’inquiètent-ils outre mesure de l’endroit où ils iront
ou de ce qu’ils feront ensuite ? Absolument pas !
Beaucoup partagent les sentiments de deux cou-
ples d’âge moyen, originaires de Floride. Citons
d’abord John, chef de chantier, et Carmen, qui
sont volontaires à Warwick : « Jusqu’à maintenant,

Quelques volontaires du chantier de Warwick.



Jéhovah a comblé nos besoins de manière précise.
Alors, il ne nous a certainement pas amenés ici au-
jourd’hui pour nous abandonner par la suite » (Ps.
119:116). Luis, concepteur de systèmes d’extinc-
tion d’incendie, et Quenia, qui sont à Wallkill, di-
sent quant à eux : « Nous avons vu la main géné-
reuse de Jéhovah pourvoir à nos besoins matériels.
Nous ne savons ni où, ni quand, ni comment, mais
oui, nous sommes convaincus qu’il continuera à
prendre soin de nous » (Ps. 34:10 ; 37:25).

« UNE B
´
EN

´
EDICTION JUSQU’

`
A

CE QU’IL N’Y AIT PLUS DE P
´
ENURIE »

La plupart des frères et sœurs qui ont participé aux
travaux dans l’

´
Etat de New York auraient pu trouver

Dans leur congrégation, Jacob et ses parents
ont la joie de côtoyer des Béthélites.

1

2

3

4

5 6

1) Gary.
2) Way.
3) Kenneth.
4) Jason, Cesar et William.
5) Luis et Dale.
6) John et Melvin.
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des raisons de ne pas se porter volontaires. Mais
ils ont mis Jéhovah à l’épreuve, comme il nous y in-
vite tous en ces termes : « S’il vous plaı̂t, mettez-
moi à l’épreuve [...] pour voir si je n’ouvrirai pas
pour vous les écluses des cieux et si je ne vi-
derai pas réellement sur vous une bénédiction
jusqu’à ce qu’il n’y ait plus de pénurie » (Mal.
3:10).

Et toi, mettras-tu Jéhovah à l’épreuve pour voir s’il
te comble de ses bénédictions ? Réfléchis dans la
prière à ce que tu peux faire pour participer à cette
œuvre stimulante qu’est la construction de bâti-
ments liés au vrai culte, que ce soit dans l’

´
Etat de

New York ou dans d’autres régions du monde. Tu
verras par toi-même comment Jéhovah te récom-
pense (Marc 10:29, 30).

Dale, ingénieur en génie civil, et Cathy, ont quitté
l’Alabama pour être volontaires à Wallkill. Ils re-
commandent chaudement cette forme de service :
« Quand on a le courage d’abandonner sa petite
routine, on se donne l’occasion de voir l’esprit de
Jéhovah à l’œuvre. » Et que faut-il faire pour se ren-
dre disponible ? Dale répond : « Simplifiez, simpli-
fiez, simplifiez. Vous ne le regretterez pas ! » Gary,
de Caroline du Nord, a 30 ans d’expérience en
tant que chef de chantier. Sa femme, Maureen, et
lui disent qu’une de leurs plus grandes joies à War-
wick est « de faire connaissance et de travailler
avec de nombreux frères et sœurs extraordinaires
qui, depuis des années, se consacrent à Jéhovah
au Béthel ». Gary ajoute : « Pour être au Béthel, il
faut mener une vie simple, ce qui est la meilleure
manière de supporter ce système de choses. » Ja-
son, qui travaillait pour une entreprise d’électricité,
et Jennifer sont originaires de l’Illinois. Selon eux,
participer au chantier d’un Béthel à Wallkill est
« l’une des activités qui se rapproche le plus
de la vie dans le monde nouveau ». Jennifer
poursuit : « C’est épatant de penser que tout
ce qu’on fait a l’approbation de Jéhovah et que
c’est un investissement pour l’avenir qu’il nous
prépare. Jéhovah veille à ce qu’on s’enrichisse
énormément. »

PEUX-TU TE RENDRE DISPONIBLE ?
Le roi David « [a] eu à cœur » de construire
une maison pour le nom de Jéhovah (1 Chron.
22:7). Tout ce qu’il voulait, c’était participer à la
construction d’un temple qui vaudrait des louanges
à Dieu et lui rendrait gloire. S’il était vivant aujour-
d’hui, que penserait-il de la formidable œuvre de
construction qui a lieu à notre époque ?

Plus le nombre de proclamateurs du Royaume
augmente et plus la fin de ce système de choses ap-
proche, plus il nous faut des bâtiments et ce, rapi-
dement (Is. 60:22 ; Hab. 2:3). De nombreux pays
ont en effet besoin d’un Béthel, de Salles d’assem-
blées, de Salles du Royaume et de locaux pour
antennes de traduction et écoles bibliques. Pour
mener à bien cette grande œuvre de construction,
beaucoup de volontaires qualifiés sont nécessaires.
Voici quelques spécialités recherchées : immobilier,
architecture, dessin en génie civil, ingénierie, esti-
mation de coût, achats, coordination de travaux,
maçonnerie, béton, installation en génie climati-
que, plomberie, soudage, électricité, menuiserie,
conduite et maintenance d’engins, aménagement
paysager et finitions.

Dans ton pays, certains chantiers réclament pro-
bablement du renfort. De plus, le besoin de volon-
taires qualifiés disposés à apporter leur aide à
l’étranger est important. Aimerais-tu te rendre dis-
ponible ? Si oui, c’est le moment d’aller voir les an-
ciens de ta congrégation. Demande-leur quelles
sont les conditions à remplir pour te porter volon-
taire et comment procéder.

Des jeunes comme des plus âgés ont la joie de
participer à cette remarquable œuvre de construc-
tion. Fais de cette forme de service l’objet de tes
prières. Tu peux, toi aussi, « [avoir] à cœur », ou culti-
ver l’envie, de participer à la construction de bâti-
ments à la gloire du nom de Jéhovah. Si tu te portes
volontaire, tu ne le regretteras pas !



J
´
EHOVAH, l’Auteur de « tout beau don » et de « tout pré-
sent parfait », mérite sans conteste nos remerciements (Jacq.
1:17). En Berger bienveillant, il pourvoit avec tendresse à tous
nos besoins physiques et spirituels (Ps. 23:1-3). Il est « pour
nous un refuge et une force », surtout durant les détresses !
(Ps. 46:1). Nul doute que nous avons de nombreuses raisons
d’adhérer sans réserve à ces paroles d’un psalmiste : « Rendez
grâces à Jéhovah, car il est bon, car sa bonté de cœur est pour
des temps indéfinis » (Ps. 106:1).

2 Pourquoi réfléchir au thème de la reconnaissance ? Parce
que, comme prédit, les gens sont de plus en plus ingrats en
ces derniers jours (2 Tim. 3:2). Beaucoup considèrent les bien-
faits dont ils jouissent comme un dû. Influencées par le sys-
tème commercial et la publicité, des millions de personnes
se démènent pour avoir plus, au lieu de se satisfaire de ce
qu’elles ont. Cette mentalité pourrait nous gagner. Comme les

1. Pourquoi Jéhovah mérite-t-il nos remerciements ?
2, 3. a) Quels risques y a-t-il à considérer les bienfaits dont nous jouis-
sons comme un dû ? b)

`
A quelles questions allons-nous réfléchir dans

cet article ?

Rends grâces à Jéhovah
et sois béni

« Rendez grâces à Jéhovah, car il est bon » (PS. 106:1).

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?
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Quel exemple l’apôtre Paul
nous laisse-t-il en matière
de reconnaissance ?
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Pourquoi est-il essentiel
de méditer et de prier
pour rester reconnaissant ?
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En quoi réfléchir aux bienfaits
que nous recevons nous aide-
t-il à supporter les épreuves ?

Texte de l’année 2015 :
« Rendez grâces à Jéhovah,
car il est bon » (Ps. 106:1).
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Israélites de l’Antiquité, nous pourrions
devenir ingrats et ne plus attacher de
prix à nos relations avec Jéhovah et aux
bienfaits qu’il nous accorde (Ps. 106:7,
11-13).

3 Songeons également à l’effet que de
dures épreuves peuvent avoir sur nous.
Elles peuvent facilement nous accabler
et nous faire perdre de vue les bienfaits
dont nous jouissons (Ps. 116:3). Alors,
comment cultiver et entretenir un esprit
reconnaissant ? Et qu’est-ce qui nous ai-
dera à rester positifs malgré de graves
épreuves ? C’est ce que nous allons voir.

« TU AS FAIT BEAUCOUP DE CHOSES,ˆ
O J

´
EHOVAH »

4 Pour cultiver et entretenir un esprit
reconnaissant, il nous faut prendre cons-
cience des bienfaits venant de Jéhovah,
méditer sur ces bienfaits avec reconnais-
sance, puis réfléchir attentivement à ses
actes de bonté de cœur. Quand un psal-
miste méditait sur les nombreuses cho-
ses extraordinaires accomplies par Jého-
vah, une crainte mêlée d’admiration
l’envahissait (lire Psaume 40:5 ; 107:43).

5 En matière de reconnaissance, nous
avons beaucoup à apprendre de l’apôtre
Paul. Manifestement, il méditait sur les
bienfaits reçus. Le nombre de ses expres-
sions de gratitude le prouve. Conscient
d’avoir été « un blasphémateur et un per-
sécuteur et un homme insolent », il ren-
dait grâces à Jéhovah et à Jésus, qui,
malgré ses péchés passés, lui avaient
fait miséricorde et lui avaient confié un
ministère (lire 1 Timothée 1:12-14). Ses
compagnons chrétiens aussi lui étaient
précieux ; il remerciait souvent Jéhovah
pour leurs qualités et leur service fidèle

4. Comment pouvons-nous entretenir un es-
prit reconnaissant ?
5. Quel exemple l’apôtre Paul nous laisse-t-il
en matière de reconnaissance ?

(Phil. 1:3-5, 7 ; 1 Thess. 1:2, 3). Et quand
il traversait des situations éprouvantes,
il était prompt à remercier Jéhovah pour
le soutien qu’il recevait de ses frères spi-
rituels au bon moment (Actes 28:15 ;
2 Cor. 7:5-7). Il n’est donc pas étonnant
qu’il ait écrit aux chrétiens cette exhorta-
tion : « Soyez reconnaissants. [...] Chan-
tez à Dieu, de tout votre cœur et avec re-
connaissance, des psaumes, des hymnes
et des cantiques » (Col. 3:15-17, Bible en
français courant).

LA M
´
EDITATION ET LA PRI

`
ERE :

INDISPENSABLES
6 Comment, à l’exemple de Paul, pou-

vons-nous cultiver de la gratitude envers
Jéhovah et l’exprimer ? Il nous faut mé-
diter sur ce qu’il a fait pour nous per-
sonnellement (Ps. 116:12). Si on te de-
mandait ce qui te rend particulièrement
reconnaissant envers Jéhovah, que ré-
pondrais-tu ? Mentionnerais-tu ta pré-
cieuse relation avec lui ? Ou le pardon
dont tu bénéficies grâce à ta foi dans le
sacrifice rédempteur de Christ ? Nomme-
rais-tu des frères et sœurs qui t’ont sou-
tenu dans différentes épreuves ? Tu ne
manquerais certainement pas de men-
tionner ton conjoint et tes enfants, chers
à ton cœur. Si tu prends le temps de
méditer sur ces magnifiques bienfaits ve-
nant de Jéhovah, ton Père bienveillant,
ton cœur se gonflera de gratitude et te
poussera à lui rendre grâces chaque jour
(lire Psaume 92:1, 2).

7 Une fois que les bienfaits dont nous
jouissons sont bien clairs dans notre es-
prit, nous sommes prêts à offrir à Jé-
hovah des actions de grâces (Ps. 95:2 ;
100:4, 5). Pour beaucoup, la prière ne

6. Qu’est-ce qui te rend particulièrement re-
connaissant envers Jéhovah ?
7. a) Pourquoi adresser à Jéhovah des actions
de grâces ? b) Quels bienfaits retire-t-on à
exprimer sa gratitude à Jéhovah ?
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sert qu’à demander. Nous savons tou-
tefois que Jéhovah aime que nous lui
exprimions notre gratitude pour ce que
nous avons. La Bible contient quantité
de prières d’actions de grâces touchan-
tes, dont celles de Hanna et de Hiz-
qiya (1 Sam. 2:1-10 ; Is. 38:9-20). Alors,
imite ces fidèles serviteurs de Dieu, qui
avaient un état d’esprit reconnaissant.
Oui, remercie Jéhovah pour tout ce qu’il
t’accorde (1 Thess. 5:17, 18). Tu en reti-
reras différents bienfaits : Tu seras revi-
goré, ton amour pour Jéhovah augmen-
tera et tu t’approcheras toujours plus de
lui (Jacq. 4:8).

8 Pourquoi veiller à ne pas banaliser la
bonté de Jéhovah ? Parce que nous
avons hérité d’une tendance à l’ingrati-
tude. Réfléchis à ceci : Nos premiers pa-
rents, Adam et

`
Eve, ont été placés dans

un jardin paradisiaque. Tous leurs be-
soins étaient comblés et ils avaient la
perspective de vivre à jamais dans la
paix (Gen. 1:28). Mais ils n’ont pas at-
taché de prix à tous ces bienfaits. L’avi-
dité les a poussés à en vouloir davan-
tage. Résultat, ils ont tout perdu (Gen.

8. Qu’est-ce qui pourrait nous amener à bana-
liser tout ce que Jéhovah a fait pour nous ?

3:6, 7, 17-19). Vivant dans un monde in-
grat, nous risquons, nous aussi, de com-
mencer à perdre de vue tout ce que Jé-
hovah a fait pour nous. Nous pourrions
banaliser notre amitié avec lui. Nous
pourrions sous-estimer l’honneur d’ap-
partenir à une famille chrétienne inter-
nationale. Nous pourrions être absorbés
par des choses de ce monde, qui est sur
le point de disparaı̂tre (1 Jean 2:15-17).
Pour éviter cette spirale, méditons sur les
bienfaits reçus et remercions régulière-
ment Jéhovah pour l’honneur d’être ses
serviteurs (lire Psaume 27:4).

FACE AUX
´
EPREUVES

9 Un état d’esprit reconnaissant peut
nous aider à supporter de dures épreu-
ves. Nous sommes peut-être accablés
en raison d’évènements qui ont soudain
bouleversé notre vie : l’infidélité de no-
tre conjoint, une maladie grave, la mort
d’un être cher, une catastrophe natu-
relle... Dans ces moments-là, réfléchir à
certains bienfaits nous consolera et nous
fortifiera. Prête attention aux témoigna-
ges qui suivent.

9. Pourquoi, face à de graves épreuves, devons-
nous réfléchir aux bienfaits dont nous jouis-
sons ?

Qu’est-ce qui
te rend particulièrement
reconnaissant envers Jéhovah ?
(voir paragraphes 6, 7).
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10 Irina�, une pionnière permanente
d’Amérique du Nord, était mariée avec
un ancien, qui l’a trompée et l’a aban-
donnée, elle et ses enfants. Qu’est-ce
qui l’a aidée à continuer de servir fi-
dèlement Jéhovah ? Elle explique : « Je
suis reconnaissante à Jéhovah pour l’in-
térêt personnalisé qu’il m’a personnelle-
ment manifesté. En prenant le parti de
me concentrer chaque jour sur des rai-
sons d’être heureuse, je mesure le bon-
heur qu’il y a à être connu et aimé de no-
tre Père céleste protecteur. Je sais qu’il
ne m’abandonnera jamais. » Bien qu’I-
rina ait vécu des drames, son état d’es-
prit joyeux continue de la soutenir et elle
est une source d’encouragement pour les
autres.

11 Kyung-sook, qui vit en Asie, était
pionnière avec son mari depuis plus de
20 ans quand, subitement, on lui a diag-
nostiqué un cancer du poumon à un
stade avancé. On lui a dit qu’il lui res-
tait trois à six mois à vivre. Bien que son
mari et elle aient traversé de nombreu-
ses épreuves, petites et grandes, côté
santé, ils n’avaient jamais eu à se plain-
dre. « Quel choc ! s’exclame Kyung-sook.
J’ai eu le sentiment d’avoir tout perdu,
et j’étais terrifiée. » Qu’est-ce qui l’a ai-
dée à faire face ? Elle répond : « Le soir,
avant d’aller me coucher, je monte sur le
toit de notre maison et je remercie Jého-
vah à voix haute pour cinq choses qui se
sont passées dans la journée. Après, je
me sens rassurée et poussée à exprimer
mon amour pour Jéhovah. » Quel bien

� Certains prénoms dans cet article ont été
changés.

10. Quels bienfaits Irina retire-t-elle à se con-
centrer sur les raisons qu’elle a d’être heu-
reuse ?
11. Qu’est-ce qui a aidé Kyung-sook à faire
face à une maladie grave ?

lui font ces prières ? « Je me suis rendu
compte que Jéhovah nous soutient dans
les situations éprouvantes et que, dans
nos vies, il y a beaucoup plus de bienfaits
que d’épreuves. »

12 Jason, membre de la famille d’un
Béthel d’Afrique, sert Jéhovah à plein
temps depuis plus de 30 ans. Il rapporte :
« Il y a sept ans, j’ai perdu ma femme.
Parfois, le chagrin m’oppresse. Il m’ar-
rive de ressasser ce qu’elle a vécu alors
qu’elle combattait son cancer, et ça me
démoralise complètement. » Qu’est-ce
qui a aidé Jason à faire face ? « Un jour,
dit-il, je me suis rappelé un agréable mo-
ment passé avec ma femme et j’ai re-
mercié Jéhovah pour ce souvenir. J’en ai
éprouvé du soulagement. Alors, j’ai pris
l’habitude de remercier Jéhovah pour
ce genre de souvenirs. La reconnais-
sance a transformé ma vision des choses.
La douleur est toujours là, mais remer-
cier Jéhovah d’avoir eu une vie de cou-
ple heureuse et de l’avoir servi aux cô-
tés d’un être qui l’aimait profondément a
amélioré ma vision des choses. »

13 Quand, fin 2013, le typhon géant
Haiyan a frappé le centre des Philippi-
nes, Sheryl, qui n’avait que 13 ans, a pra-
tiquement tout perdu. Elle a déclaré :
« J’ai perdu ma maison et la plupart de
ma famille. » Ses parents et trois de ses
frères et sœurs ont péri. Qu’est-ce qui l’a
retenue de sombrer dans l’amertume ?
Un état d’esprit reconnaissant. Elle reste
consciente des bonnes choses dont elle
jouit toujours. « J’ai vu tout ce que les
frères et sœurs faisaient pour secourir
et encourager les victimes, a-t-elle dit.
Je savais que des frères du monde entier
priaient pour moi. » Elle a ajouté : « Je

12. Depuis la perte de sa femme, dans quoi Ja-
son puise-t-il du réconfort ?
13. Grâce à quoi Sheryl a-t-elle supporté la
perte de la plupart de sa famille ?
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suis vraiment heureuse d’avoir Jéhovah
pour Dieu. Il nous donne toujours ce
qu’il nous faut. » Oui, être conscients
des bienfaits dont nous jouissons est un
puissant antidote contre un chagrin dé-
vastateur. Une mentalité reconnaissante
nous aidera à avancer quelles que soient
les détresses qui nous attendent peut-
être (

´
Eph. 5:20 ; lire Philippiens 4:6, 7).

« MOI, JE VEUX EXULTER EN J
´
EHOVAH »

14 Tout au long de l’Histoire, les adora-
teurs de Jéhovah se sont réjouis des bien-
faits qu’il leur accordait. Par exemple,
après avoir été délivrés de Pharaon et de
ses armées à la mer Rouge, les Israéli-
tes ont exprimé leur joie par des chants
de louanges et d’actions de grâces (Ex.
15:1-21). Aujourd’hui, parmi les bienfaits
auxquels nous tenons le plus figure no-
tre solide espérance d’être délivrés de
toute cause de douleur et d’affliction (Ps.
37:9-11 ; Is. 25:8 ; 33:24). Imagine ce que
nous ressentirons quand Jéhovah écra-
sera tous ses ennemis et nous fera entrer
dans un monde nouveau de paix et de
justice. Quel jour d’actions de grâces ce
sera ! (Rév. 20:1-3 ; 21:3, 4).

14. Quelle perspective exaltante nous est of-
ferte ? (voir illustration du titre).

15 Nous guettons les innombrables bé-
nédictions que Jéhovah tient en réserve
pour 2015. Bien sûr, des épreuves nous
attendent peut-être aussi. Mais quoi qu’il
arrive, nous savons que Jéhovah ne nous
abandonnera pas (Deut. 31:8 ; Ps. 9:9,
10). Il continuera de nous fournir tout ce
dont nous avons besoin pour le servir fi-
dèlement. C’est pourquoi, soyons déter-
minés à garder un état d’esprit sembla-
ble à celui du prophète Habaqouq, qui a
dit : « Même si le figuier ne fleurit pas et
qu’il n’y ait pas de production dans les
vignes ; oui, même si le travail de l’oli-
vier avorte et que les terrasses ne produi-
sent pas de nourriture ; même si le petit
bétail est vraiment coupé de l’enclos et
qu’il n’y ait pas de gros bétail dans les
parcs — pour moi, toutefois, je veux exul-
ter en Jéhovah lui-même ; je veux être
joyeux dans le Dieu de mon salut » (Hab.
3:17, 18). Oui, tout au long de 2015, ré-
fléchissons aux bénédictions divines, et
que cette méditation nous remplisse de
joie et nous pousse à suivre l’exhortation
du texte de l’année : « Rendez grâces à
Jéhovah, car il est bon » (Ps. 106:1).

15. Qu’es-tu déterminé à faire tout au long de
2015 ?

« Je suis vraiment
heureuse d’avoir
Jéhovah pour Dieu »
(Sheryl).
Sheryl et un de ses frères,
rescapé comme elle
(voir paragraphe 13).



LA NUIT est tombée, mais la douce clarté de la pleine lune bai-
gne Jérusalem. Nous sommes le soir du 14 Nisan 33 de n. è. Jé-
sus et ses apôtres viennent de célébrer la Pâque, la fête qui com-
mémore la délivrance d’Israël de l’esclavage égyptien, survenue
15 siècles plus tôt. Avec ses 11 apôtres fidèles, Jésus institue à
présent un repas particulier, un repas qui servira à commémorer
sa mort, qui aura lieu avant la fin de la journée� (Mat. 26:1, 2).

2 Jésus dit une bénédiction puis, tendant du pain sans le-
vain aux apôtres, il leur dit : « Prenez, mangez. » Ensuite, il
prend une coupe de vin, rend de nouveau grâces et dit : « Bu-
vez-en tous » (Mat. 26:26, 27). Il ne leur présente pas d’autres
aliments, mais il va avoir beaucoup d’autres choses à leur dire
en cette soirée cruciale.

3 C’est ainsi que Jésus a institué le Mémorial de sa
mort, également appelé « repas du Seigneur » (1 Cor.

� Chez les Hébreux, un jour commençait au coucher du soleil et finissait au cou-
cher du soleil suivant.

1, 2. Qu’a fait Jésus le soir du 14 Nisan 33 de n. è. ? (voir illustration du
titre).
3.

`
A quelles questions allons-nous répondre dans cet article ?

Pourquoi nous célébrons
le Repas du Seigneur

« Continuez à faire ceci en souvenir de moi »
(1 COR. 11:24).

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi devrions-nous
célébrer le Repas
du Seigneur ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quels sont les emblèmes
du Mémorial et que
représentent-ils ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pour un chrétien, que veut
dire chérir l’espérance
que Dieu lui donne ?
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11:20).
`

A ce propos, certains pourraient
se demander : Pourquoi commémorer la
mort de Jésus ? Que représentent le pain
et le vin ? Comment se préparer pour le
Mémorial ? Qui peut avoir part aux em-
blèmes ? Enfin, quel effet ce que disent
les

´
Ecritures sur leur espérance a-t-il sur

les chrétiens ?
POURQUOI NOUS COMM

´
EMORONS

LA MORT DE J
´
ESUS

4
´
Etant descendants d’Adam, nous

avons hérité du péché et de la mort
(Rom. 5:12). Aucun humain imparfait ne
peut fournir à Dieu une rançon pour sa
vie ou celle d’autres humains (Ps. 49:6-
9). Cependant, par sa mort, Jésus a payé
l’unique prix de rachat acceptable : son
corps parfait et son sang versé. Quand il
a présenté à Dieu la valeur de la rançon,
Jésus nous a ouvert la possibilité d’être
délivrés du péché et de la mort, et de re-
cevoir le don de la vie éternelle (Rom.
6:23 ; 1 Cor. 15:21, 22).

5 La rançon prouve que Dieu aime le
genre humain (Jean 3:16). Le sacrifice de
Jésus prouve que Jésus aussi nous aime.
En effet, durant son existence préhu-
maine, alors « habile ouvrier » de Dieu,
n’était-il pas « attach[é] » aux « fils des
hommes » ? (Prov. 8:30, 31). Notre recon-
naissance envers Dieu et son Fils devrait
nous pousser à assister à la commémora-
tion de la mort de Jésus, en obéissance à
cet ordre : « Continuez à faire ceci en
souvenir de moi » (1 Cor. 11:23-25).
CE QUE LES EMBL

`
EMES REPR

´
ESENTENT

6 Lorsqu’il a institué le Mémorial,

4. Qu’a rendu possible la mort de Jésus ?
5. a) Comment savons-nous que Dieu et
Christ aiment les humains ? b) Pourquoi de-
vrions-nous assister à la commémoration de la
mort de Jésus ?
6. Comment devrions-nous considérer le pain
et le vin ?

Jésus n’a pas miraculeusement changé le
pain en sa chair et le vin en son sang. Il a
plutôt dit du pain : « Ceci représente mon
corps », et du vin : « Ceci représente mon
“sang de l’alliance”, qui va être répandu
en faveur de beaucoup » (Marc 14:22-24).
Il est donc clair que le pain et le vin de-
vaient être considérés comme des sym-
boles, ou emblèmes.

7 Lors de cet évènement capital de
33 de n. è., Jésus s’est servi d’un reste
de pain du repas de la Pâque. Du pain
sans levain (Ex. 12:8). Dans les

´
Ecritures,

le levain symbolise parfois la corruption,
ou le péché (Mat. 16:6, 11, 12 ; Luc 12:1).
Ainsi, Jésus ne s’est pas servi de pain
sans levain par hasard. C’était en effet un
symbole approprié de son corps sans pé-
ché (Héb. 7:26). Lors du Mémorial, on
utilise donc ce genre de pain.

8 Tout comme le vin utilisé le 14 Nisan
33 de n. è., aujourd’hui, la coupe de vin
du Mémorial représente le sang de Jé-
sus. Au Golgotha, situé à l’extérieur de
Jérusalem, ce sang a été répandu « pour
le pardon des péchés » (Mat. 26:28 ;
27:33). Le pain et le vin du Mémorial
symbolisent donc le sacrifice inestima-
ble de Jésus, offert en faveur des hu-
mains obéissants. Mesurant la valeur de
cette disposition pleine d’amour, nous
comprenons l’importance de nous pré-
parer personnellement pour la célébra-
tion annuelle du Repas du Seigneur.

DES FAÇONS DE SE PR
´
EPARER

9 En suivant de près le programme de
lecture biblique pour le Mémorial, pro-

7. Que symbolise le pain du Mémorial ?
8. Que représente la coupe de vin du Mémo-
rial ?
9. a) Pourquoi est-il important de bien suivre
le programme de lecture biblique pour le Mé-
morial ? b) Quels sentiments la rançon éveille-
t-elle en toi ?
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posé dans Examinons les
´
Ecritures chaque

jour, nous pouvons méditer sur ce que Jé-
sus a fait juste avant sa mort. Cette mé-
ditation préparera notre cœur en vue du
Repas du Seigneur�. « Nous attendons le
Mémorial avec impatience, a écrit une
sœur. Nous l’apprécions davantage cha-
que année. Je me souviens du jour où je
me tenais dans un funérarium pour l’en-
terrement de mon père [...]. Je regardais
mon cher papa et j’ai éprouvé une im-
mense reconnaissance envers Jéhovah
pour la rançon. [...] Bien sûr, je connais-
sais et pouvais expliquer tous les ver-
sets qui en parlent ! Mais c’est seule-
ment face à la dure réalité de la mort
que penser à tous les bienfaits que nous
apportera ce don précieux a fait bondir
mon cœur de joie. » En effet, en nous
préparant pour le Mémorial, il est bien
de réfléchir à la façon dont le sacrifice de
Jésus nous libère des fléaux que sont le
péché et la mort.

10 Notre préparation pourrait égale-
ment consister à étendre notre minis-

� Voir le Guide d’étude de la Parole de Dieu, partie 16.

10. Quelle influence notre préparation pour le
Mémorial peut-elle avoir sur notre ministère ?

tère, peut-être en étant pionniers auxi-
liaires à l’époque du Mémorial. En in-
vitant les gens, dont les étudiants de
la Bible, au Repas du Seigneur, nous
éprouverons la joie de parler de Dieu,
de son Fils et des bienfaits que Jého-
vah réserve aux humains qui ont son ap-
probation et qui le louent (Ps. 148:12,
13).

11 Durant ta préparation pour le Re-
pas du Seigneur, réfléchis à ce que l’apô-
tre Paul a écrit à la congrégation de
Corinthe (lire 1 Corinthiens 11:27-34).
Paul souligne que quiconque mange le
pain ou boit la coupe indignement est
« coupable à l’égard du corps et du
sang du Seigneur », Jésus Christ. Un
oint doit donc « s’approuve[r] lui-même
après s’être examiné sérieusement »,
et alors seulement avoir part aux em-
blèmes. Autrement, il « mange et boit
un jugement contre lui-même ».

`
A cause

d’une conduite inconvenante, beaucoup
de Corinthiens étaient « faibles et ma-
lades, et bon nombre dorm[ai]ent dans
la mort » spirituelle. Peut-être que cer-
tains mangeaient et buvaient tellement

11. De quelle manière indigne certains Corin-
thiens avaient-ils part aux emblèmes ?

Prépare ton cœur pour
le Mémorial grâce

aux outils fournis par
l’organisation de Jéhovah

(voir paragraphe 9).
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avant ou pendant le Mémorial qu’ils
n’étaient éveillés ni mentalement ni spi-
rituellement. Celui qui avait part aux
emblèmes de cette manière indigne s’at-
tirait la désapprobation divine.

12 Comparant le Mémorial à un re-
pas pris à plusieurs, Paul a adressé aux
« convives » cette mise en garde : « Vous
ne pouvez boire la coupe de Jéhovah et
la coupe des démons ; vous ne pouvez
avoir part à “la table de Jéhovah” et à la
table des démons » (1 Cor. 10:16-21). Si
un chrétien qui prend les emblèmes au
Repas du Seigneur a commis un péché
grave, il devrait chercher une aide spiri-
tuelle (lire Jacques 5:14-16). Maintenant,
si ce chrétien oint a produit « des fruits
qui conviennent à la repentance », il ne
montre pas de mépris pour le sacrifice
de Jésus en ayant part aux emblèmes du
Mémorial (Luc 3:8).

13 Lors de notre préparation indivi-
duelle pour le Mémorial, il nous sera sû-
rement utile de prier Dieu sérieusement
au sujet de l’espérance qu’il nous a don-
née. En effet, aucun humain voué à Jého-
vah et disciple de son Fils ne voudrait
manquer de respect pour le sacrifice de
Jésus en prenant les emblèmes du Mé-
morial s’il n’a pas la preuve manifeste
qu’il est oint. Par conséquent, comment
un chrétien peut-il déterminer s’il doit
ou non prendre les emblèmes ?

QUI PEUT PRENDRE LES EMBL
`
EMES ?

14 S’il est absolument certain d’être
contractant de la nouvelle alliance, c’est

12. a)
`

A quoi Paul a-t-il comparé le Mémorial,
et quelle mise en garde a-t-il faite aux partici-
pants ? b) Que devrait faire un oint qui a com-
mis un péché grave ?
13. Pourquoi aurions-nous tout intérêt à prier
Dieu au sujet de notre espérance ?
14. Quel rapport la nouvelle alliance a-t-elle
avec ceux qui prennent les emblèmes du Mé-
morial ?

à bon droit qu’un chrétien prend les em-
blèmes. Jésus a dit à propos du vin :
« Cette coupe représente la nouvelle al-
liance grâce à mon sang » (1 Cor. 11:25).
Jéhovah a prédit par le prophète Jérémie
qu’il conclurait une nouvelle alliance,
différente de l’alliance de la Loi conclue
avec les Israélites (lire Jérémie 31:31-34).
Dieu a contracté cette nouvelle alliance
avec les Israélites spirituels (Gal. 6:15,
16). Elle a été validée par le sacrifice de
Christ et a pris effet grâce à son sang
versé (Luc 22:20). La nouvelle alliance a
Jésus pour Médiateur, et les oints fidèles
qui y sont admis reçoivent un héritage
céleste (Héb. 8:6 ; 9:15).

15 Le chrétien habilité à prendre les
emblèmes du Mémorial sait qu’il est ad-
mis dans l’alliance pour un Royaume
(lire Luc 12:32). Ceux qui sont deve-
nus disciples oints de Jésus, qui lui sont
restés attachés et qui ont participé à
ses souffrances, participeront à son rè-
gne céleste (Phil. 3:10).

´
Etant membres

de l’alliance pour un Royaume, les oints
fidèles régneront à jamais avec Jésus en
qualité de rois célestes (Rév. 22:5). Du-
rant le Repas du Seigneur, ces chrétiens-
là sont fondés à prendre les emblèmes.

16 Seul celui à qui l’esprit témoigne
qu’il est enfant de Dieu peut pren-
dre les emblèmes du Mémorial (lire Ro-
mains 8:15-17). Note que Paul a employé
le terme araméen abba, qui signifie «

ˆ
O

Père ! » C’est un terme affectueux al-
liant l’intimité du mot « papa » au res-
pect du mot « père » et qu’on pouvait
entendre dans la bouche d’un enfant.
Ceux qui ont reçu « un esprit d’adop-
tion comme fils » sont des enfants de

15. Quels chrétiens sont admis dans l’alliance
pour un Royaume, et quel honneur les attend
s’ils demeurent fidèles ?
16. Explique brièvement le sens de Romains
8:15-17.
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Dieu engendrés de l’esprit. L’esprit de
Dieu témoigne avec leur esprit, ce qui
leur fait prendre conscience qu’ils sont
des fils oints de Jéhovah. Ce n’est pas
simplement qu’ils n’aspirent plus à vi-
vre sur terre. Ils sont certains que, s’ils
sont fidèles jusqu’à la mort, ils seront co-
héritiers de Jésus dans le Royaume cé-
leste. Aujourd’hui, il n’y a plus sur
terre qu’un reste des 144000 disciples
de Christ ayant « une onction qui vient
du saint », Jéhovah (1 Jean 2:20 ; Rév.
14:1). C’est par le moyen de l’esprit de
Dieu qu’ils crient « Abba, Père ! » Quelle
relation extraordinaire ils entretiennent
avec Dieu !

CH
´
ERIS TON ESP

´
ERANCE BIBLIQUE

17 Si tu es un chrétien oint, l’espé-
rance céleste est pour toi un important
sujet de prières personnelles. Quand la
Bible emploie l’expression « promis en
mariage » à l’

´
Epoux céleste, Jésus Christ,

tu te l’appliques personnellement et tu
as hâte de former avec les autres oints
l’« épouse » de Christ (2 Cor. 11:2 ; Jean
3:27-29 ; Rév. 21:2, 9-14). Quand, dans
les

´
Ecritures, Dieu exprime son amour

pour ses enfants spirituels, tu te dis :
« Ces paroles s’adressent à moi. » Et lors-
que, dans la Bible, Jéhovah donne des
instructions à ses fils oints, l’esprit saint
te pousse à obéir et à te dire : « Ces paro-
les s’appliquent à moi. » Ainsi, l’esprit
de Dieu et ton esprit s’unissent pour té-
moigner que tu as l’espérance céleste.

18 Si, quant à toi, tu fais partie de
la « grande foule » des « autres bre-
bis », Dieu t’a donné l’espérance terres-
tre (Rév. 7:9 ; Jean 10:16). Tu veux vivre
pour toujours dans le Paradis et tu aimes

17. Quelle espérance les oints ont-ils, et com-
ment la considèrent-ils ?
18. Quelle espérance les « autres brebis » ont-
elles, et quels sentiments t’inspire cette espé-
rance ?

méditer sur ce que la Bible déclare au
sujet de cette vie à venir. Tu as hâte de
savourer une paix abondante, aux côtés
de ta famille et d’autres humains justes.
Tu attends avec impatience le jour où
les pénuries alimentaires, la pauvreté, la
souffrance, la maladie et la mort n’af-
fligeront plus l’humanité (Ps. 37:10, 11,
29 ; 67:6 ; 72:7, 16 ; Is. 33:24). Il te tarde
d’accueillir les ressuscités, qui auront la
perspective de vivre éternellement sur
terre (Jean 5:28, 29). Nul doute que l’es-
pérance terrestre que Jéhovah te donne
te comble de joie ! Bien que tu ne pren-
nes pas les emblèmes, assister au Mé-
morial est une façon d’exprimer ta re-
connaissance à Jéhovah pour le sacrifice
rédempteur de Jésus Christ.

SERAS-TU PR
´
ESENT ?

19 Que ton espérance soit terrestre ou
céleste, elle ne se réalisera que si tu
exerces la foi en Jéhovah Dieu, en Jésus
Christ et dans la rançon. Ta présence au
Mémorial t’offrira l’occasion de réfléchir
à ton espérance et à l’importance de la
mort de Jésus. Alors, fixe-toi l’objectif
d’être parmi les millions qui, le vendredi
3 avril 2015 après le coucher du soleil,
assisteront au Repas du Seigneur dans
des Salles du Royaume ou d’autres lieux,
partout dans le monde.

20 Assister au Mémorial peut renfor-
cer ta reconnaissance envers Jéhovah
pour le sacrifice rédempteur de Jésus.´
Ecouter attentivement le discours peut
te pousser à manifester de l’amour à
tes semblables en leur communiquant ce
que tu as appris sur l’amour de Jéhovah
et sur son grand dessein pour l’huma-
nité (Mat. 22:34-40). Alors, surtout, sois
présent au Repas du Seigneur !

19, 20. a)
`

A quelles conditions l’espérance
que Dieu te donne se réalisera-t-elle ? b) Pour-
quoi seras-tu présent au Repas du Seigneur ?
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« SI VOUS faites des efforts sincères et si vous montrez que
vous voulez réussir votre vie de couple, Jéhovah vous bé-
nira », dit un homme heureux en ménage depuis 38 ans.
Oui, un mari et une femme peuvent tant partager de bons
moments que se soutenir dans les moments difficiles (Prov.
18:22).

2 Il n’est pas rare, cependant, que des conjoints connais-
sent des « tribulations dans leur chair » (1 Cor. 7:28). Pour-
quoi ? Parce que faire face aux difficultés du quotidien peut
déjà en soi mettre une union à rude épreuve. Une mauvaise
communication, les malentendus et les vexations, causés par
un usage imparfait de la langue, font parfois souffrir la meil-
leure des unions (Jacq. 3:2, 5, 8). En raison d’emplois exi-
geants, de nombreux couples ont du mal à élever leurs en-
fants comme ils le voudraient. Stressés et épuisés, certains
conjoints n’arrivent pas à prendre le temps qu’il faudrait
pour resserrer leurs liens. Les problèmes d’argent, de santé
ou autres peuvent éroder leur respect et leur amour mutuels.
De plus, le fondement de ce qui semblait être une union

1-3.
`

A quelles difficultés les couples font-ils face ? (voir illustration du
titre).

Construisez-vous une vie
de couple solide et heureuse

« Si Jéhovah lui-même ne bâtit la maison, c’est pour rien
que ses bâtisseurs y ont travaillé dur » (PS. 127:1a).

PEUX-TU EXPLIQUER ?
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

`
A quelles difficultés
les couples font-ils face ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment un couple
peut-il associer Jéhovah
à son union ?
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Comment mari et femme
peuvent-ils appliquer
la Règle d’or ?
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solide peut être sapé par des « œuvres
de la chair » comme la fornication, le dé-
règlement, les inimitiés, la querelle, la
jalousie, les accès de colère et les dispu-
tes (Gal. 5:19-21).

3 Pour ne rien arranger, « les der-
niers jours » se caractérisent par des
mentalités égoı̈stes et irréligieuses, noci-
ves pour le couple (2 Tim. 3:1-4). Enfin,
les conjoints doivent résister aux atta-
ques incessantes d’un ennemi. L’apô-
tre Pierre nous met en garde : « Votre
adversaire, le Diable, circule comme un
lion rugissant, cherchant à dévorer quel-
qu’un » (1 Pierre 5:8 ; Rév. 12:12).

4 Un chrétien japonais confie :
« J’avais de gros soucis financiers. Et
comme je ne communiquais pas réel-
lement avec ma femme, elle aussi était
sous pression. En plus, elle a récem-
ment eu de graves ennuis de santé. Tout
ce stress a parfois été source de dis-
putes. » Certaines difficultés conjugales
sont inévitables, mais elles ne sont pas
insurmontables. Grâce à l’aide de Jého-
vah, une union peut être solide et heu-
reuse (lire Psaume 127:1). Parlons de
cinq « briques » essentielles à la cons-
truction d’une union solide et durable.
Nous verrons également comment, tel
un mortier, l’amour peut lier ces briques
entre elles.

ASSOCIEZ J
´
EHOVAH

`
A VOTRE UNION

5 La fidélité et la soumission à Celui
qui a institué le mariage constituent la
brique, ou pierre, de fondement d’une
union solide (lire Ecclésiaste 4:12). Des
conjoints associeront Jéhovah à leur
union en suivant sa direction. Jéhovah a
dit autrefois à son peuple : « Tes oreilles

4. Comment une union solide et heureuse est-
elle possible ?
5, 6. Comment des conjoints peuvent-ils asso-
cier Jéhovah à leur union ?

entendront une parole derrière toi, di-
sant : “Voici le chemin. Marchez-y”, si
vous devez aller à droite ou si vous de-
vez aller à gauche » (Is. 30:20, 21). Au-
jourd’hui, les conjoints peuvent « enten-
dre » la parole de Jéhovah en lisant la
Bible ensemble (Ps. 1:1-3). Ils peuvent
par ailleurs fortifier leurs liens par un
culte familial à la fois agréable et spiri-
tuellement revigorant. Prier chaque jour
ensemble est également d’une aide ines-
timable pour construire une union capa-
ble de résister aux attaques du monde
de Satan.

6 « Quand des difficultés ou des
malentendus ternissent notre joie, dit
Gerhard, un frère allemand, les conseils
de la Parole de Dieu nous aident à culti-
ver la patience et à pardonner. Ces qua-
lités sont indispensables à la réussite
de la vie de couple. » Des conjoints
qui font tout leur possible pour associer
Dieu à leur union en pratiquant des acti-
vités spirituelles ensemble tissent avec
Dieu et entre eux une relation étroite et
heureuse.

UNE AUTORIT
´
E EXERC

´
EE AVEC AMOUR

7 La solidité et le bonheur d’un couple
dépendent beaucoup de la façon dont
le mari exerce son autorité. La Bible dé-
clare : « Le chef de tout homme, c’est
le Christ ; et le chef de la femme, c’est
l’homme » (1 Cor. 11:3). Le contexte de
ce verset explique aux maris qu’ils doi-
vent exercer leur autorité de la même
manière que Jésus exerce la sienne sur
l’homme. Jésus ne s’est jamais montré
tyrannique ou dur. Il était toujours affec-
tueux, aimable, raisonnable, doux de ca-
ractère et humble de cœur (Mat. 11:28-
30).

7. Comment le mari doit-il exercer son auto-
rité ?
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8 Un mari chrétien n’a pas besoin
d’exiger sans arrêt que sa femme le res-
pecte. Il « continu[e] » plutôt « à demeu-
rer avec [elle] selon la connaissance [« à
lui témoigner de la considération ; à la
comprendre », note NWT] ». Il lui « as-
sign[e] de l’honneur comme à un vase
plus faible, le vase féminin » (1 Pierre
3:7). En public comme en privé, il mon-
tre par ses propos respectueux et en
se montrant compréhensif qu’elle lui est
précieuse (Prov. 31:28). En exerçant ce
genre d’autorité, il gagne l’amour et le
respect de sa femme et attire sur son
couple la bénédiction de Jéhovah.

UNE HUMBLE SOUMISSION
9 Un amour pour Jéhovah désinté-

ressé et fondé sur des principes nous
aide tous à nous humilier sous sa main
puissante (1 Pierre 5:6). Une façon im-
portante dont une femme soumise mon-

8. Comment un mari gagne-t-il l’amour et le
respect de sa femme ?
9. Comment une femme peut-elle faire preuve
d’une humble soumission ?

tre du respect pour l’autorité de Jého-
vah consiste à coopérer avec son mari et
à le soutenir. La Bible dit : « Femmes,
soyez soumises à vos maris, comme il
convient dans le Seigneur » (Col. 3:18).
Ceci dit, il faut être réaliste : toutes les
décisions d’un mari ne seront pas au
goût de sa femme. Mais si ces décisions
n’entrent pas en conflit avec les lois de
Dieu, l’épouse soumise sera disposée à
céder (1 Pierre 3:1).

10 La femme tient le rôle honorable
d’« amie », ou alliée, de son mari (Mal.
2:14). Quand elle exprime ses pensées
et ses sentiments avec respect et tout en
restant soumise, elle apporte une pré-
cieuse contribution aux décisions fami-
liales. Un mari avisé, quant à lui, écou-
tera attentivement sa femme (Prov.
31:10-31). Une soumission guidée par
l’amour favorise la joie, la paix et l’har-
monie de la famille, et procure au
mari et à la femme la satisfaction de

10. Pourquoi une soumission guidée par
l’amour est-elle importante ?

Les conjoints qui ont des activités spirituelles
ensemble tissent avec Dieu et entre eux
une relation étroite et heureuse
(voir paragraphes 5, 6).



savoir qu’ils plaisent à Jéhovah (
´
Eph.

5:22).
CONTINUEZ

`
A VOUS PARDONNER

VOLONTIERS LES UNS AUX AUTRES
11 Le pardon est une brique indispen-

sable à la stabilité d’une union. Le lien
conjugal se renforce lorsque le mari et
la femme continuent à « [se] suppor-
ter » et à « [se] pardonner volontiers »
(Col. 3:13). Inversement, il se détériore
lorsque les conjoints gardent en mé-
moire leurs vieilles rancunes comme on
stocke des munitions, prêtes à servir au
moindre conflit. Tout comme des fissu-
res peuvent affaiblir un édifice, des con-
joints pourraient entretenir du ressenti-
ment au point d’avoir de plus en plus de
mal à se pardonner. Par contre, en se
pardonnant mutuellement tout comme
Jéhovah leur pardonne, ils forgent des
liens solides (Mika 7:18, 19).

12 Le véritable amour « ne tient pas
compte du mal subi ». En réalité,
« l’amour couvre une multitude de pé-
chés » (1 Cor. 13:4, 5 ; lire 1 Pierre 4:8).
Autrement dit, l’amour ne fixe pas de li-
mite au nombre de péchés qu’un chré-
tien peut pardonner. Lorsque l’apôtre
Pierre a demandé à Jésus combien de
fois il devait pardonner à un offenseur,
Jésus a répondu : « Jusqu’à soixante-
dix-sept fois » (Mat. 18:21, 22). Il mon-
trait par là que le nombre de fois qu’un
chrétien doit pardonner est presque illi-
mité� (Prov. 10:12).

� Bien que les couples s’efforcent de se pardon-
ner et de résoudre leurs difficultés, la Bible permet
au conjoint victime d’un adultère de décider s’il par-
donnera au conjoint coupable ou s’il divorcera (Mat.
19:9). Voir l’article « D’après la Bible... Adultère :
faut-il ou non pardonner ? », dans Réveillez-vous ! du
8 août 1995.

11. Pourquoi le pardon est-il essentiel ?
12. En quel sens l’amour couvre-t-il « une mul-
titude de péchés » ?

13 « Quand des conjoints ne sont pas
disposés à pardonner, dit Annette, le
ressentiment et la méfiance augmen-
tent, ce qui est un poison dans le couple.
Par contre, le pardon resserre les liens
conjugaux. » Neutralisez la tendance à
la rancune en cultivant un état d’es-
prit positif et reconnaissant. Prenez
l’habitude de féliciter sincèrement vo-
tre conjoint (Col. 3:15). Vous connaı̂-
trez alors la paix intérieure, l’unité
et les bénédictions divines que la dis-
position à pardonner procure (Rom.
14:19).

APPLIQUEZ LA R
`
EGLE D’OR

14 Vous aimez sûrement qu’on vous
traite avec respect. Vous appréciez
qu’on tienne compte de ce que vous
pensez et ressentez. Mais avez-vous déjà
entendu dire : « Je vais lui rendre la
monnaie de sa pièce » ? Bien que ce
genre de réaction soit parfois compré-
hensible, la Bible conseille : « Ne dis
pas : “Comme il m’a fait, ainsi je vais
lui faire” » (Prov. 24:29). En réalité, Jé-
sus nous encourage à réagir aux situa-
tions difficiles de façon positive.

`
A ce

sujet, il a énoncé cette célèbre règle de
conduite, qu’on appelle souvent la Rè-
gle d’or : « Comme vous voulez que les
hommes fassent pour vous, faites de
même pour eux » (Luc 6:31). Jésus vou-
lait dire que nous devons traiter no-
tre prochain comme nous aimerions être
traités plutôt que de répondre à la mé-
chanceté par la méchanceté. Dans le
couple, cela signifie que chacun doit ap-
porter à la relation ce qu’il espère en
retirer.

15 Quand chaque conjoint est

13. Comment peut-on neutraliser une ten-
dance à la rancune ?
14, 15. Qu’est-ce que la Règle d’or et quelle est
son utilité dans la vie de couple ?
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sensible aux sentiments de l’autre, leur
relation se consolide. « Nous nous ef-
forçons d’appliquer la Règle d’or, dit
un frère d’Afrique du Sud. Bien sûr, il
nous arrive d’être contrariés, mais nous
faisons de gros efforts pour nous trai-
ter comme nous aimerions être traités :
avec respect. »

16 Ne révèle pas à d’autres les faibles-
ses de ton conjoint ou ne reviens pas
sans arrêt sur ses manies, même pour
plaisanter. Souviens-toi que la vie de
couple n’est pas une compétition où l’on
cherche à être le meilleur, à crier le plus
fort ou à être le plus vexant.

´
Evidem-

ment, nous avons tous des défauts, qui
sont parfois irritants. Mais rien ne jus-
tifie jamais qu’un mari ou une femme
aient des paroles sarcastiques ou hu-
miliantes, ou pire, qu’ils en viennent
aux bousculades ou aux coups (lire
Proverbes 17:27 ; 31:26).

17 Même si dans certaines cultures ty-
ranniser ou battre sa femme est consi-
déré comme une preuve de virilité, la Bi-
ble déclare : « Qui est lent à la colère
vaut mieux qu’un homme fort, et qui
maı̂trise son esprit vaut mieux que celui
qui s’empare d’une ville » (Prov. 16:32).
Il faut une grande force morale pour
imiter le plus grand homme de tous les
temps, Jésus Christ, qui maı̂trisait son
esprit. Un homme qui insulte ou frappe
sa femme est tout sauf viril, et il per-
dra l’amitié de Jéhovah. Le psalmiste
David, qui fut lui-même un homme fort
et courageux, a dit : « Agitez-vous, mais
ne péchez pas. Parlez en votre cœur,
sur votre lit, et gardez le silence » (Ps.
4:4).

16. Quels comportements ne doivent pas exis-
ter entre conjoints ?
17. Comment un mari peut-il appliquer la Rè-
gle d’or ?

« REV
ˆ
ETEZ-VOUS DE L’AMOUR »

18 (Lire 1 Corinthiens 13:4-7.) Au sein
du couple, la qualité la plus importante
est l’amour. « Revêtez-vous des tendres
affections de la compassion, ainsi que
de bonté, d’humilité, de douceur et de
patience. Mais, outre toutes ces choses,
revêtez-vous de l’amour, car c’est un lien
d’union parfait » (Col. 3:12, 14). Vérita-
ble mortier, l’amour empreint d’abnéga-
tion tel que Jésus l’a manifesté lie les
briques d’une union conjugale solide. Il
rend l’union inébranlable face aux sour-
ces d’irritation, d’inquiétude ou de ten-
sion comme les défauts de personnalité,
les ennuis de santé ou d’argent, ou les
difficultés avec la belle-famille.

19 C’est vrai, réussir sa vie de couple
exige de l’attachement, de l’amour, le
respect de son engagement et de sérieux
efforts. Quand des difficultés surgis-
sent, plutôt que de renoncer ou de lais-
ser leur union végéter, les conjoints de-
vraient être résolus à la faire prospérer.
Leur amour pour Dieu et l’un pour l’au-
tre pousse les conjoints fidèles à Dieu et
l’un à l’autre à résoudre leurs difficultés,
parce que « l’amour ne disparaı̂t jamais »
(1 Cor. 13:8 ; Mat. 19:5, 6 ; Héb. 13:4).

20 Il est particulièrement difficile, du-
rant les « temps critiques » actuels, de
construire une vie de couple solide et
heureuse (2 Tim. 3:1). Mais avec l’aide
de Jéhovah, c’est possible. Malgré tout,
les couples doivent s’immuniser contre
la déchéance morale de ce monde, très
contagieuse. L’article qui suit montrera
ce qu’un couple peut faire pour renfor-
cer ses défenses spirituelles.

18. Pourquoi est-il important que les conjoints
entretiennent leur amour ?
19, 20. a) Comment construire une vie de
couple solide et heureuse ? b) De quoi parle-
rons-nous dans l’article qui suit ?
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PEU avant que la nation d’Israël n’entre en Terre promise,
plusieurs centaines d’hommes ont eu « des relations immora-
les avec les filles de Moab ». Résultat, Jéhovah a fait mourir
24000 Israélites. Imagine ! Ils étaient sur le point de recevoir
l’héritage tant attendu, et voilà que, pour avoir cédé à la tenta-
tion, ils se sont privés de merveilleuses bénédictions (Nomb.
25:1-5, 9).

2 Cet évènement désastreux a été mis par écrit « pour nous
avertir, nous sur qui les fins des systèmes de choses sont arri-
vées » (1 Cor. 10:6-11).

´
Etant aujourd’hui dans la phase finale

des « derniers jours », les serviteurs de Dieu sont au seuil d’un
monde nouveau juste (2 Tim. 3:1 ; 2 Pierre 3:13). Malheureu-
sement, certains adorateurs de Jéhovah ont baissé leur garde.
Ils ont été pris au piège de l’immoralité sexuelle et en ont ré-
colté d’amères conséquences. Ils courent le risque de se priver
de bienfaits éternels.

3
´
Etant donné la déchéance morale actuelle, maris et

1, 2. a) Pourquoi 24000 Israélites se sont-ils privés de merveilleuses
bénédictions ? b) Quel intérêt cet évènement du passé présente-t-il pour
nous ?
3. Pourquoi les conjoints ont-ils besoin de la direction et de la protec-
tion divines ? (voir illustration du titre).

Laissez Jéhovah fortifier
et protéger votre couple

« Si Jéhovah lui-même ne garde la ville, c’est pour rien
que la garde s’est tenue éveillée » (PS. 127:1b).

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?
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Pourquoi devons-nous
protéger notre cœur ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi devrions-nous
continuellement resserrer
nos liens avec Dieu ?
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Quel genre de communi-
cation renforce les liens
du couple ?
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femmes ont besoin de la direction et de
la protection divines s’ils ne veulent pas
fournir « pour rien » des efforts visant à
préserver leur union (lire Psaume 127:1).
Voici différentes façons dont ils peuvent
fortifier leur couple : en surveillant leur
cœur, en resserrant leurs liens avec Dieu,
en revêtant la personnalité nouvelle, en
entretenant une communication cons-
tructive et en se rendant leur dû. Exami-
nons-les une par une.

SURVEILLEZ VOTRE CŒUR
4 Qu’est-ce qui peut mettre un chré-

tien sur le chemin de l’immoralité
sexuelle ? En général, tout commence
par les yeux. Jésus a expliqué : « Tout
homme qui continue à regarder une
femme de manière à éprouver une pas-
sion pour elle a déjà commis l’adultère
avec elle dans son cœur » (Mat. 5:27, 28 ;
2 Pierre 2:14). De nombreux chrétiens
ayant cédé au péché avaient affaibli leurs
défenses morales par des lectures éroti-
ques, ou en regardant de la pornographie
ou des contenus choquants sur Internet.
D’autres ont regardé des films, des piè-
ces de théâtre ou des émissions mon-
trant des scènes de sexe très crues. D’au-
tres encore sont allés en boı̂te de nuit,
ont assisté à des strip-teases ou se sont
rendus dans des « instituts » proposant
des massages sensuels.

5 Certains cèdent au péché parce
qu’ils recherchent l’attention de la mau-
vaise personne. Nous vivons dans un
monde sans retenue, qui se complaı̂t
dans toutes sortes d’actes immoraux.
Aussi il n’est que trop facile, influencé
par un cœur trompeur et extrêmement
mauvais, de nourrir des sentiments pour
une autre personne que son conjoint

4. Qu’est-ce qui a amené certains chrétiens à
pécher ?
5. Pourquoi devons-nous surveiller notre
cœur ?

(lire Jérémie 17:9, 10). Jésus a dit : « C’est
du cœur que sortent raisonnements
mauvais, meurtres, adultères, fornica-
tions » (Mat. 15:19).

6 Une fois que des désirs immoraux
ont pris racine dans leur cœur traı̂tre,
deux êtres attirés l’un par l’autre peuvent
en venir à aborder des sujets dont ils
ne devraient parler qu’avec leur conjoint.
Puis ils créent de plus en plus d’occa-
sions d’être ensemble. Leurs rencontres,
apparemment innocentes et prétendu-
ment accidentelles, sont de plus en plus
fréquentes.

`
A mesure que leurs senti-

ments se précisent, leurs défenses mo-
rales faiblissent. Plus ils avancent sur le
chemin qui mène au péché, plus il leur
est difficile de s’arrêter, même s’ils sa-
vent que ce qu’ils font est mal (Prov. 7:21,
22).

7 Les fortifications spirituelles s’ef-
fritent à mesure que, entraı̂nées par
des paroles et des désirs inconvenants,
deux personnes ont des gestes d’affec-
tion qu’elles devraient réserver à leur
conjoint : se tenir la main, s’embrasser,
se caresser ou se toucher sensuellement.
Elles finissent par se laisser « entraı̂ner et
séduire [« comme prendre à l’amorce »,
note] par [leur] propre désir ». Quand le
désir a été fécondé, il « donne naissance
au péché », dans ce cas précis à l’immo-
ralité sexuelle (Jacq. 1:14, 15). Quel dom-
mage ! Cet écroulement moral aurait pu
être évité si les intéressés avaient permis
à Jéhovah de fortifier leur respect pour
le caractère sacré du mariage. Mais com-
ment cultiver un tel respect ?

RESSERREZ VOS LIENS AVEC DIEU
8 (Lire Psaume 97:10.) L’amitié avec

6, 7. a) Sur quel chemin un chrétien peut-il
être entraı̂né par son cœur trompeur ? b) Com-
ment éviter l’écroulement moral ?
8. Comment l’amitié avec Jéhovah nous pro-
tège-t-elle ?
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Jéhovah est un moyen de défense capi-
tal. Découvrons les qualités attirantes de
Dieu et efforçons-nous de « deven[ir] »
ses « imitateurs », « comme des enfants
bien-aimés » et de « continu[er] à mar-
cher dans l’amour ». Nous aurons ainsi la
force de rejeter la « fornication » et l’« im-
pureté sous toutes ses formes » (

´
Eph.

5:1-4). Sachant que « Dieu jugera forni-
cateurs et adultères », les conjoints font
tout pour que leur union soit honorable
et sans souillure (Héb. 13:4).

9 Certains serviteurs de Dieu ont af-
faibli leurs défenses morales en fréquen-
tant des collègues non Témoins en de-
hors des heures de travail. Mais les
tentations peuvent aussi survenir pen-
dant les heures de travail. C’est sur son
lieu de travail qu’un beau jeune homme
nommé Joseph s’est rendu compte qu’il
plaisait à la femme de son employeur.
Elle essayait de le séduire jour après jour.
Finalement, « elle le saisit par son vête-
ment, en disant : “Couche avec moi !” »
Mais Joseph s’est enfui. Face à cette ten-
tation, qu’est-ce qui l’a aidé à garder in-
tactes ses défenses spirituelles ? Ce qui a
préservé sa pureté et son intégrité, c’est
une solide détermination à ne pas dété-
riorer sa relation avec Dieu. Cette posi-
tion ferme lui a valu la perte de son em-
ploi et un emprisonnement injuste. Mais
Jéhovah l’a béni (Gen. 39:1-12 ; 41:38-
43). Ainsi, que ce soit sur son lieu de tra-
vail ou ailleurs, un chrétien doit absolu-
ment fuir les situations où il risque d’être
tenté de commettre un acte immoral.
REV

ˆ
ETEZ LA PERSONNALIT

´
E NOUVELLE

10 La personnalité nouvelle étant
« créée selon la volonté de Dieu dans

9. a) Qu’est-ce qui a aidé Joseph à résister à
une tentation ? b) Que nous enseigne l’exemple
de Joseph ?
10. Quelle protection la personnalité nouvelle
nous procure-t-elle ?

une justice et une fidélité vraies », elle
constitue un pan essentiel des fortifica-
tions spirituelles du couple (

´
Eph. 4:24).

Ceux qui la revêtent « [font] mourir »
les membres de leur corps « pour ce
qui est de la fornication, de l’impureté,
des désirs sexuels, des envies nuisibles
et de la convoitise » (lire Colossiens 3:5,
6). L’expression « faites mourir » indi-
que que nous devons combattre éner-
giquement les désirs charnels immo-
raux. Nous devons être déterminés à
fuir tout ce qui risque d’éveiller chez
nous du désir pour une personne au-
tre que notre conjoint (Job 31:1). Quand
nous conformons notre vie à la vo-
lonté de Dieu, nous apprenons à « [avoir]
en aversion ce qui est mauvais » et à
« [nous] attache[r] à ce qui est bon »
(Rom. 12:2, 9).

11 La personnalité nouvelle reflète
« l’image de Celui qui l’a créée », c’est-à-
dire de Jéhovah lui-même (Col. 3:10).
Quand ils renforcent leurs défenses mo-
rales en se revêtant des « tendres af-
fections de la compassion, ainsi que de
bonté, d’humilité, de douceur et de pa-
tience », que de bienfaits des conjoints
récoltent ! (Col. 3:12). S’ils laissent « la
paix du Christ dirig[er] [leurs] cœurs »,
leur vie de couple n’en est que plus har-
monieuse (Col. 3:15). Et quand ils éprou-
vent l’un pour l’autre « une tendre affec-
tion », quelle satisfaction ils en retirent !
Chacun se fait alors une joie d’être le
premier à témoigner de l’honneur à l’au-
tre (Rom. 12:10).

12 On a demandé à un couple quel-
les qualités contribuent à son bonheur.
Sid, le mari, a répondu : « La princi-
pale, c’est l’amour ; nous le cultivons en

11. Comment la personnalité nouvelle peut-
elle renforcer une union ?
12. Selon toi, quelles qualités sont indispensa-
bles au bonheur du couple ?
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permanence.
`

A notre avis, la douceur est
également très importante. » Sa femme,
Sonja, a abondé dans ce sens et a ajouté :
« La bonté est évidemment une autre qua-
lité indispensable. Nous nous efforçons
aussi, même si ce n’est pas toujours fa-
cile, de faire preuve d’humilité. »

ENTRETENEZ
UNE COMMUNICATION CONSTRUCTIVE
13 Se parler gentiment est sans aucun

doute un des secrets de la stabilité du
couple. Qu’il serait triste que des con-
joints se parlent avec moins de respect
qu’à un parfait inconnu, voire à leur ani-
mal domestique ! Un mari et une femme
qui se parlent avec « amertume malveil-
lante, et fureur, et colère, et cri, et in-
jure » sapent les défenses spirituelles de
leur couple (

´
Eph. 4:31). Plutôt que de

miner leur relation par des sarcasmes
ou des reproches incessants, ils doivent
la renforcer par des paroles empreintes
de bonté, de douceur et de compassion
(
´
Eph. 4:32).

13. Quel est un des secrets de la stabilité du
couple, et pourquoi ?

14 La Bible dit qu’il y a « un temps
pour se taire » (Eccl. 3:7). L’idée n’est pas
de se murer dans un silence qui empê-
cherait la communication, indispensable
dans le couple. « Dans ce genre de si-
tuation, dit une sœur allemande, se taire
peut faire du mal au conjoint. » Elle
ajoute cependant : « Même si, sous la
pression, il n’est pas toujours facile de
garder son calme, laisser exploser sa co-
lère n’est pas bon parce qu’on dit ou fait
alors des choses vexantes, qui ne font
qu’aggraver la situation. » En réalité, les
difficultés conjugales ne se règlent ja-
mais par des cris ou le refus de par-
ler. Par contre, quand ils font tout pour
éviter les désaccords ou pour les em-
pêcher de dégénérer en disputes inter-
minables, les conjoints resserrent leurs
liens.

15 Lorsque des conjoints se réser-
vent du temps pour parler de ce qu’ils

14. Quels comportements aurons-nous la sa-
gesse de rejeter ?
15. Comment une communication de qualité
peut-elle fortifier une union ?

Les conjoints renforcent leurs liens
grâce à une bonne communication
(voir paragraphe 15).



pensent et ressentent, leur union se
consolide. Et n’oublie pas que la
forme a autant d’importance que le
fond. C’est pourquoi, même dans les si-
tuations difficiles, efforce-toi d’avoir des
propos agréables, tant par le ton de ta
voix que par le choix de tes mots. Ton
conjoint t’écoutera plus facilement (lire
Colossiens 4:6). Un mari et une femme
peuvent resserrer leurs liens par une
communication de qualité, en se disant
« quelque parole qui soit bonne pour bâ-
tir quand il en est besoin, pour qu’elle
communique » à l’autre « ce qui est favo-
rable » (

´
Eph. 4:29).

RENDEZ-VOUS VOTRE D
ˆ
U

16 Les conjoints forgeront également
un lien solide si chacun cherche l’avan-
tage de l’autre, si chacun fait passer les
intérêts de l’autre avant les siens (Phil.
2:3, 4). Chacun doit être attentif aux be-
soins affectifs et sexuels de l’autre (lire
1 Corinthiens 7:3, 4).

17 Malheureusement, certains ne sont
pas très enclins à se montrer affectueux
ou à avoir des relations intimes, et cer-
tains hommes ont tendance à penser que
tendresse et virilité sont incompatibles.
Pourtant, la Bible dit : « Maris, vivez [...]
en montrant de la compréhension à vo-
tre femme » (1 Pierre 3:7, Segond 21). Le
mari doit comprendre que le dû conjugal
ne se limite pas aux relations sexuelles.
La femme prendra probablement davan-
tage plaisir à ces relations si le mari se
montre tendre et affectueux en d’autres
circonstances. Si chaque conjoint témoi-
gne de l’amour et des égards à l’autre,
chacun sera mieux en mesure de satis-
faire les besoins affectifs et physiques de
l’autre.

16, 17. Pourquoi est-il important que chaque
conjoint soit attentif aux besoins affectifs et
sexuels de l’autre ?

18 Bien que rien n’excuse l’infidélité
conjugale, un manque de tendresse de la
part d’un conjoint peut inciter l’autre à
chercher de l’affection ailleurs (Prov.
5:18 ; Eccl. 9:9). La Bible dit donc aux
couples : « Ne vous privez pas l’un l’au-
tre de ce dû, si ce n’est d’un commun ac-
cord, pour un temps fixé. » Et voici la rai-
son de cette mise en garde : « De peur
que Satan ne vous tente continuellement
à cause de votre manque de maı̂trise »
(1 Cor. 7:5). En effet, qu’il serait triste
que des conjoints permettent à Satan
d’exploiter leur « manque de maı̂trise »
et d’amener l’un d’eux à céder à l’adul-
tère !

`
A l’inverse, si chaque conjoint cher-

che, « non pas son propre avantage, mais
celui de l’autre » et si, par amour plu-
tôt que par devoir, il rend à l’autre son
dû, les relations intimes peuvent contri-
buer à renforcer le lien conjugal (1 Cor.
10:24).
CONTINUEZ

`
A PROT

´
EGER VOTRE COUPLE

19 Nous sommes au seuil de la nou-
velle terre, dans laquelle régnera la
justice. C’est pourquoi céder à des dé-
sirs charnels serait aussi désastreux
pour nous que ce péché l’a été pour
les 24000 Israélites dans les plaines de
Moab. Après avoir rappelé cet évène-
ment déplorable, la Parole de Dieu pré-
vient : « Que celui qui pense être debout
prenne garde de ne pas tomber » (1 Cor.
10:12). Qu’il est donc important que
nous consolidions notre couple en res-
tant fidèles à notre Père céleste et à no-
tre conjoint ! (Mat. 19:5, 6). Aujourd’hui
plus que jamais, il nous faut « fai[re]
tout [n]otre possible pour être finalement
trouvés par [Dieu] sans tache et sans dé-
faut et dans la paix » (2 Pierre 3:13, 14).

18. Comment maris et femmes peuvent-ils
renforcer leurs liens ?
19.

`
A quoi devrions-nous être résolus, et pour-

quoi ?
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« QUELLE tendresse dans leur regard et dans leurs gestes !
Qui nierait qu’ils sont fous amoureux ? » C’est la réflexion
que se fait un ancien en observant un couple pour lequel il
vient de prononcer le discours de mariage. Durant la soirée,
alors que les nouveaux mariés évoluent gracieusement sur la
piste de danse, il ne peut s’empêcher de se demander : « Leur
union résistera-t-elle à l’épreuve du temps ? Avec les années,
leur amour va-t-il se renforcer ou s’étioler ? » Quand il s’avère
à toute épreuve, l’amour entre un homme et une femme peut
être d’une grande beauté. Mais compte tenu de la quantité
d’unions qui se brisent, il y a tout lieu de se demander si
l’amour durable est réellement possible.

2 Le véritable amour était déjà rare dans l’Antiquité, aux
jours où Salomon régnait sur Israël. Au sujet du climat mo-
ral de son époque, il a observé : « Un homme entre mille,
je l’ai trouvé, mais une femme parmi toutes celles-ci, je ne
l’ai pas trouvée. Vois ! J’ai seulement trouvé ceci : que le vrai
Dieu a fait les humains droits, mais eux ont cherché beau-
coup de plans » (Eccl. 7:26-29). Principalement à cause de
l’influence de femmes étrangères qui pratiquaient le culte

1, 2. Qui peut tirer profit d’un examen attentif du Chant de Salomon,
et pourquoi ? (voir illustration du titre).

L’amour indéfectible
est-il possible ?

« [L]es flamboiements [de l’amour] sont des flamboiements
de feu, la flamme de Yah » (CHANT DE S. 8:6).

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi le véritable amour
entre un homme et une
femme est-il possible ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Que peut enseigner
le Chant de Salomon
aux chrétiens mariés ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Que peut enseigner
le Chant de Salomon
aux chrétiens célibataires
sur les fréquentations
et le choix d’un conjoint ?
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de Baal, les normes morales s’étaient tel-
lement relâchées que Salomon avait du
mal à trouver un homme ou une femme
de haute moralité�. Pourtant, le poème
appelé Chant de Salomon, qu’il avait
écrit 20 ans plus tôt, montre qu’il est pos-
sible à un homme et une femme de s’ai-
mer durablement. Il illustre également ce
qu’est l’amour durable et comment il se
manifeste. Qu’ils soient célibataires ou
mariés, les adorateurs de Jéhovah peu-
vent beaucoup apprendre sur cet amour
en approfondissant ce livre de la Bible.

LE V
´
ERITABLE AMOUR EST POSSIBLE !

3 (Lire Le chant de Salomon 8:6.)
L’expression « la flamme de Yah », em-
ployée ici pour décrire l’amour, est élo-
quente. Le véritable amour est « la
flamme de Yah », car Jéhovah en est l’Au-
teur. Il a créé l’homme à son image, avec
la faculté d’aimer (Gen. 1:26, 27). Quand
Dieu a présenté la première femme,

`
Eve,

au premier homme, Adam, les paroles
prononcées par Adam étaient pure poé-
sie. Nul doute qu’

`
Eve s’est sentie étroite-

ment liée à Adam, de qui elle « a[vait] été
prise » (Gen. 2:21-23). Puisque Jéhovah a
doté les humains de la faculté de manifes-
ter l’amour, il est possible à un homme et
une femme d’éprouver l’un pour l’autre
un amour inébranlable et indéfectible.

4 L’amour entre personnes de sexe op-
posé n’a pas seulement la capacité d’être
constant et durable. Le Chant de Salo-
mon décrit magnifiquement d’autres ca-
ractéristiques de cet amour. Rédigé à
la manière d’un livret d’opéra, ce chant
raconte une histoire d’amour entre une
jeune fille de la ville de Shounem (ou

� Voir notre édition du 15 janvier 2007, page 31.

3. Pourquoi le véritable amour entre un
homme et une femme est-il possible ?
4, 5. Raconte brièvement l’histoire du Chant
de Salomon.

Shoulem) et un berger. Salomon, qui sé-
journe près des vignes que garde la jeune
fille, est séduit par sa beauté, et la fait
venir dans son camp. Mais dès le dé-
but, il est clair que la Shoulammite est
amoureuse du berger. Tandis que Salo-
mon tente de la conquérir, elle exprime
franchement son désir d’être avec son
bien-aimé (Chant de S. 1:4-14). Le ber-
ger parvient à pénétrer dans le camp.
Les amoureux échangent alors de belles
expressions de tendresse (Chant de S.
1:15-17).

5 Salomon retourne à Jérusalem, em-
menant la jeune fille avec lui ; le berger la
suit (Chant de S. 4:1-5, 8, 9). Tous les ef-
forts de Salomon pour gagner l’amour de
la Shoulammite s’avèrent vains (Chant
de S. 6:4-7 ; 7:1-10). Finalement, le roi
l’autorise à rentrer chez elle. Le chant se
termine par le souhait de la jeune fille de
voir celui qui lui est cher accourir vers
elle avec la rapidité d’« un faon » (Chant
de S. 8:14).

6 Aussi profond et magnifiquement
composé que soit le « chant par excel-
lence », il n’est pas toujours facile d’y dis-
cerner à qui attribuer les dialogues, les
monologues et les rêves (Chant de S. 1:1).
Selon un ouvrage de référence, « des as-
pects comme l’intrigue, l’histoire, les re-
bondissements et les personnages ne
sont pas d’un intérêt majeur » (The New
Interpreter’s Dictionary of the Bible). Les
noms des personnages ont peut-être été
omis pour ne pas occulter le lyrisme et
la poésie de l’œuvre. Mais en général, le
contenu d’une déclaration et son destina-
taire permettent d’en discerner l’auteur�.

� Voir l’encadré « Chant de Salomon — Points prin-
cipaux », dans

´
Etude perspicace des

´
Ecritures, volume 1,

page 426.

6. Pourquoi n’est-il pas toujours facile, dans le
Chant de Salomon, de discerner qui parle ?
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« TES MARQUES DE TENDRESSE
SONT MEILLEURES QUE LE VIN »

7 Le Chant de Salomon rapporte les
innombrables « marques de tendresse »
qu’ont échangées la jeune fille et le ber-
ger. Bien qu’elles reflètent une culture
orientale trois fois millénaire et qu’elles
puissent sembler étranges au lecteur mo-
derne, elles sont riches de sens et expri-
ment des sentiments qui nous parlent.
Par exemple, le berger compare les yeux
doux et tendres de la Shoulammite aux
« yeux des colombes » (Chant de S. 1:15).
Quant à la Shoulammite, elle compare
les yeux du berger, non à des yeux de co-
lombe mais à des colombes (lire Le chant
de Salomon 5:12). Les iris bruns entou-
rés de blanc du jeune homme lui rappel-
lent la beauté de colombes bleu-gris se
baignant dans du lait.

8 Les marques de tendresse consi-
gnées dans le Chant de Salomon n’ont
pas toutes trait à la beauté physique.
Considérons ce que le berger exprime
sur la façon dont parle la jeune fille (lire
Le chant de Salomon 4:7, 11). Il dit que
ses lèvres « dégouttent » « de miel en
rayon ». Pourquoi ? Parce que le miel
en rayon est plus doux et plus savou-
reux que le miel qui a été au contact
de l’air. Ainsi, l’expression « du miel
et du lait sont sous ta langue » signifie
que, comme le lait et le miel, les paro-
les de la jeune fille sont douces et agréa-
bles. Lorsque le berger dit : « Tu es toute
belle, [...] et il n’y a pas de tare en toi », il
ne vante donc pas seulement la beauté
physique.

9 Le mariage n’est pas un simple

7, 8. Que peut-on dire des « marques de ten-
dresse » que rapporte le Chant de Salomon ?
Donne des exemples.
9. a) Quel genre d’amour doit exister entre
conjoints ? b) Pourquoi est-il important que les
conjoints s’expriment de l’affection ?

contrat, ou un accord officiel, dénué
d’amour et d’affection. En réalité, le lien
qui unit un couple chrétien se caractérise
par l’amour. Mais quel genre d’amour ?
L’amour guidé par les principes bibli-
ques ? (1 Jean 4:8). L’affection naturelle
qui unit les membres d’une famille ?
L’attachement qui existe entre vrais
amis ? (Jean 11:3). L’amour romantique ?
(Prov. 5:15-20). En fait, l’amour authenti-
que qui unit durablement des conjoints
comporte toutes ces facettes. Par ailleurs,
l’amour est plus facilement perçu quand
il est exprimé. Alors surtout, que les con-
joints ne laissent pas leurs occupations
quotidiennes les empêcher d’échanger
des marques de tendresse ! Ces atten-
tions peuvent énormément contribuer
à la stabilité et au bonheur du couple.
Dans les cultures où les mariages sont
généralement arrangés et où l’homme et
la femme ne font vraiment connaissance
qu’après le jour des noces, les conjoints
doivent comprendre la nécessité de
s’exprimer verbalement leur amour pour
que celui-ci augmente et que leur vie de
couple s’épanouisse.

10 Les marques de tendresse entre
conjoints ont un autre effet positif. Le
roi Salomon a proposé à la Shoulam-
mite de lui offrir « des cercles d’or,
avec des points d’argent ». Il l’a com-
blée de louanges. Il l’a déclarée « belle
comme la pleine lune » et « pure comme
le soleil brûlant » (Chant de S. 1:9-11 ;
6:10). Mais la jeune fille est restée fi-
dèle à son bien-aimé. Qu’est-ce qui l’a
soutenue et réconfortée durant leur sé-
paration ? Elle-même nous le dit (lire
Le chant de Salomon 1:2, 3). Elle s’est
rappelé les « marques de tendresse »
du berger.

`
A ses yeux, ces attentions

étaient « meilleures que le vin », qui

10. Quel effet le souvenir de marques de ten-
dresse peut-il avoir ?
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réjouit le cœur, et le nom du berger était
« comme une huile qu’on répand » sur
la tête (Ps. 23:5 ; 104:15). Oui, l’agréable
souvenir de témoignages de tendresse
peut entretenir l’amour. Qu’il est impor-
tant que les conjoints s’expriment sou-
vent leur affection !

N’
´
EVEILLEZ PAS L’AMOUR EN MOI
« AVANT QU’IL LE D

´
ESIRE »

11 Le Chant de Salomon contient éga-
lement des enseignements pour les chré-
tiens célibataires, notamment ceux qui
cherchent un conjoint. La Shoulammite
n’éprouvait pas d’amour pour Salomon.
Voici ce qu’elle a fait jurer aux filles de
Jérusalem : « Ne [tentez pas] d’éveiller ou
de réveiller l’amour en moi avant qu’il le
désire » (Chant de S. 2:7 ; 3:5). Pourquoi
cette demande ? Parce qu’il ne faut pas
nourrir de sentiments amoureux pour le
premier venu. Un chrétien qui souhaite
se marier aura donc la sagesse d’attendre
patiemment la personne qu’il sera capa-
ble d’aimer vraiment.

12 Pourquoi la Shoulammite aimait-

11. Que peut enseigner aux chrétiens célibatai-
res ce que la Shoulammite a fait jurer aux filles
de Jérusalem ?
12. Pourquoi la Shoulammite aimait-elle le
berger ?

elle le berger ? Bien sûr, il était certai-
nement beau garçon : il ressemblait à
un « faon », ses mains étaient puissantes
comme des « cylindres d’or » et ses jam-
bes, belles et robustes comme des « co-
lonnes de marbre ». Mais il n’était pas
seulement beau et fort. « Comme un
pommier parmi les arbres de la fo-
rêt, tel [était] parmi les fils celui qui
[...] [était] cher » à la Shoulammite.
Il fallait que cet homme soit spirituel
pour qu’une jeune fille fidèle à Jéhovah
le considère ainsi (Chant de S. 2:3, 9 ;
5:14, 15).

13 Que dire de la Shoulammite ? Bien
que sa beauté ait tout de même attiré l’at-
tention d’un roi qui avait alors « soixante
reines et quatre-vingts concubines et des
jeunes filles sans nombre », elle se consi-
dérait comme « un simple safran de la
plaine côtière », une fleur ordinaire.
Elle était extrêmement humble et mo-
deste. Rien d’étonnant à ce qu’aux yeux
du berger, elle ait été « comme un lis
parmi les plantes épineuses ». Pour lui,
elle était tout sauf ordinaire ! Elle était
fidèle à Jéhovah (Chant de S. 2:1, 2 ;
6:8).

13. Pourquoi le berger aimait-il la Shoulam-
mite ?

Le chrétien s’interdit
de nourrir des sentiments

pour un non-Témoin
(voir paragraphe 14).
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14 Les
´
Ecritures exhortent vivement les

chrétiens à se marier « seulement dans le
Seigneur » (1 Cor. 7:39). Un célibataire qui
veut se marier s’interdira de nouer une re-
lation sentimentale avec un non-Témoin.
Il cherchera un conjoint parmi les fidè-
les serviteurs de Jéhovah. De plus, pour
supporter les réalités de l’existence tout
en maintenant la paix et l’unité du cou-
ple, il faut avoir foi en Dieu et lui être at-
taché, des qualités qu’il est important de
rechercher chez un éventuel conjoint. Ce
sont précisément les qualités que le ber-
ger et la Shoulammite ont trouvées l’un
chez l’autre.

MON
´
EPOUSE

« EST UN JARDIN VERROUILL
´
E »

15 (Lire Le chant de Salomon 4:12.)
Pourquoi le berger compare-t-il sa bien-
aimée à « un jardin verrouillé » ? Un
jardin muré ou clôturé n’est pas acces-
sible au public. On y entre par un por-
tail qui ferme à clé. La Shoulammite
était un tel jardin parce qu’elle réser-
vait son affection à son futur mari, le
berger. En ne cédant pas aux sollicita-
tions du roi, elle s’est révélée « une mu-
raille » plutôt qu’« une porte » grande
ouverte (Chant de S. 8:8-10). De même,
un homme ou une femme célibataire at-
taché à Dieu réserve son amour et son
affection à son futur conjoint.

16 Un jour de printemps, le berger a

14. Qu’enseigne l’amour décrit dans le Chant
de Salomon aux chrétiens qui cherchent un
conjoint ?
15. En quoi la Shoulammite peut-elle être un
exemple pour un célibataire attaché à Dieu ?
16. Qu’enseigne le Chant de Salomon au sujet
des fréquentations ?

proposé une promenade à la Shoulam-
mite. Mais les frères de la jeune fille ne
l’ont pas autorisée à y aller. Ils ont pré-
féré l’envoyer garder les vignes. Pour-
quoi ? Manquaient-ils de confiance en
elle ? Lui prêtaient-ils des intentions
immorales ? Non. En fait, ils prenaient
des précautions pour qu’elle ne se re-
trouve pas dans une situation propice
à la tentation (Chant de S. 1:6 ; 2:10-
15). Voici donc, chrétiens célibataires,
ce que cet épisode vous enseigne : Du-
rant les fréquentations, prenez les pré-
cautions qui s’imposent pour que votre
relation reste pure. Ne vous retrouvez
pas dans des endroits isolés. Même si
vous témoigner de l’affection en toute
pureté n’est pas interdit, fuyez les situa-
tions propices à la tentation.

17 En général, au début de leur union,
les conjoints chrétiens éprouvent un
profond amour mutuel.

´
Etant donné

que Jéhovah a institué le mariage dans
l’intention qu’il dure, il est capital que
maris et femmes veillent à attiser la
flamme de leur amour, à entretenir un
climat favorisant la croissance de cet
amour (Marc 10:6-9).

18 Si tu cherches un conjoint, choi-
sis une personne que tu es capable d’ai-
mer vraiment, puis rends cet amour fort
et inextinguible, comme celui que dé-
crit le Chant de Salomon. Que tu cher-
ches un conjoint ou que tu sois marié,
puisses-tu connaı̂tre le véritable amour,
« la flamme de Yah » (Chant de S.
8:6).

17, 18. Que retires-tu de cette étude du Chant
de Salomon ?
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